
   10 – UN MODELE BIBLIQUE   
 
Introduction 
Dans le verset : « Christ a souffert… en nous laissant un modèle » (1Pierre 2. 21), le modèle biblique de la prospéri-
té est, littéralement,  la page que Jésus-Christ a écrite en s’incarnant. Connaître ce modèle dans le concret de nos 
jours, c’est ne pas prendre le risque de manger par les narines alors que nous sommes faits pour manger par la 
bouche… La prospérité est ce qui découle de la connaissance de Jésus-Christ et de l’identification à lui : « Jus-
tice, paix et joie dans l’esprit saint » (Romains 14. 17). C’est ce qui nous manque le plus. En effet, ce n’est pas la 
circonstance qui nous donne d’être prospère (richesse, considération, pouvoir…), mais la manière dont nous la 
vivons, et ses conséquences en nous. La manière, c’est de cultiver notre relation avec Dieu (l’être), et ses consé-
quences en nous, c’est tout ce que Dieu produit et que nous mettons en œuvre (le faire). 
 
Perspectives de la prospérité 
• Dieu est bienheureux (1Timothée 1. 11) 

• Dieu pense (Esaïe 55. 8) 

• Dieu communique (Hébreux 1. 1) 

• Dieu ne cesse d’aimer (1Jean 4. 8) 
• Dieu, en Jésus, a des émotions : colère, com-

passion, angoisse, tristesse... 
• Dieu a du plaisir (Genèse 2. 1 ; Matthieu 3. 17) 

Dieu nous a fait à sa ressemblance. Nous arrive-t-
il de ne pas lui ressembler ? Pourquoi ? Cela peut 
venir de : 
• Notre pensée, fondatrice de notre être. Elle 

est le lieu de l’habitation de Dieu, pour celui 
qui le reçoit. A nous de l’entretenir.  

• Nos émotions, manifestations de nos pen-
sées. A nous de les vivre, de ne pas les subir.  

• Nos actes. Si leur origine est en Dieu, ils 
s’inscrivent dans son plan éternel, et nous ré-
jouissent. Sinon, nous vivons dans la peur, 
marque du déficit d’amour, ou dans la colère, marque du déficit de justice. 

 
Le tableau ci-joint montre l’importance  
• d’une pensée juste : nous sommes faits pour créer et contrôler ce que nous créons comme aussi ce qui est 

créé. Nous sommes aussi faits pour être réconciliés avec Dieu par son œuvre expiatoire. 
• de véhiculer l’amour dans la vérité, à défaut de quoi nous aurons des émotions douloureuses,  
• d’agir , étant placé par l’œuvre de Jésus-Christ dans la proximité bienheureuse de Dieu. 
Le mandat de Dieu pour l’homme est rédemptionnel (l’homme est appelé à se réconcilier avec Dieu. Il concerne 
l’être) et créationnel (l’homme est appelé à créer et à conserver. Il concerne le faire). Les actes justes, selon 
Dieu, font l’utilité de notre vie ; l’amour qu’ils portent nous met en sécurité. Ces deux aspects contribuent à la 
manifestation de la valeur que nous avons en Dieu. 
 
La source de notre prospérité                                                                              
Elle est en Jésus-Christ, un homme comme nous 
• « Il s'est anéanti lui-même, prenant la forme d'esclave, étant fait à la ressemblance des hommes » (Philip-

piens 2. 7) 
• « Dieu les a aussi prédestinés à être conformes à l'image de son Fils, pour qu'il soit premier-né entre plu-

sieurs frères » (Romains 8. 29) 

Nous sommes appelés à le recevoir comme Sauveur et Seigneur. L’avons-nous fait ? 
• « Quand il plut à Dieu… de révéler son Fils en moi » (Galates 1. 14) 

• « Recevez avec douceur la parole implantée qui a le pouvoir de sauver vos âmes » (Jacques 1. 21) 
• « Comme donc vous avez reçu le Christ… marchez en lui, enracinés et édifiés en lui, et affermis dans la 

foi » (Colossiens 2. 7) 
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L’ORDRE DE DIEU 
L’être :  Repentance et foi (Ac 20. 21)  
Le faire : Fructifiez et assujettissez (Gen 1. 28) 
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• « De sorte que le Christ habite, par la foi, dans vos cœurs » (Ephésiens 3. 17) 
Nous sommes appelés à le considérer comme enseignant et comme modèle. Le faisons-nous ? 
• Dans l’accueil du prochain : « C'est pourquoi recevez-vous les uns les autres, comme aussi le Christ vous 

a reçus, à la gloire de Dieu » (Romains 15. 7) 
• Dans l’amour : « Marchez dans l’amour comme le Christ vous a ai-

mé et s’est livré lui-même pour vous » (Ephésiens 5. 1)  

• Dans le pardon : « Comme aussi le Christ vous a pardonné, vous 
aussi faites de même » (Colossiens 3. 13) 

• Dans la souffrance : « Christ a souffert pour vous, vous laissant un 
modèle, afin que vous suiviez ses traces » (1 Pierre 2. 21) 

 
Les lieux de la prospérité 
• L’individu: le lieu de l’aboutissement. C’est par là que tout 

commence. Ce n’est pas en se mariant qu’on ira mieux, si on n’est pas 
bien soi-même. Bien se connaître est une entreprise fructueuse. 
Aboutir, c’est vivre en Dieu. 

• La famille: le lieu de l’intimité , l’intimité absolue avec le conjoint, 
relative avec les enfants. La vivons-nous, l’avons-nous comme 
perspective ? La famille est un lieu privilégié, où se découvrent et s’entretiennent les relations. 

• L’église: le lieu de la proximité. Nous sommes appelés à ne pas la délaisser (Hébreux 10. 25). C’est 
certainement parce que Dieu veut nous faire du bien par ce moyen. Si nous n’avons pas envie de la 
fréquenter, c’est parce que nous estimons que les désagréments sont plus nombreux que les agréments, et ce 
n’est pas juste. 

• Le travail: le lieu de la confrontation. Nous y avons en face de nous : 
o nous-mêmes, parce que c’est le lieu de la production, qui révèle nos capacités. Nous avons à faire 

ce que Dieu nous demande (Ephésiens 2. 10). Dieu nous en donc donne la capacité.  
o les autres, si nous nous comparons (malheureusement) à eux, ou quand nous sommes placés sous 

l’autorité de quelqu’un. 
• Les loisirs: le lieu du profit. Nous nous y reposons, nous y récoltons le fruit de nos travaux, de nos efforts. 

Pas d’effort, pas de fruit, pas de plaisir. Mais ce n’est pas normal de faire des efforts et de ne pas y trouver 
du plaisir ! 

• Les actions: le lieu de la construction éternelle. Nous les avons considérées dans la fiche n°2. Si nous les 
mettons en œuvre, nous en aurons du profit. Considérons-les à nouveau : 

 

 
Les signes de la prospérité 

• La justice, la paix,  la joie (Romains 14. 17): elles font partie des caractères de la présence divine en nous 
(Galates 5. 22), parmi l’amour, la patience, la bienveillance, la bonté, la fidélité, la douceur. 

• La connaissance : elle est le privilège des amis de Jésus-Christ (Jean 15. 15). Elle rend libre (Jean 8. 32) et 
capable (1Pierre 3. 15) 

• Le plaisir : Il est dans « la vie en abondance » (Jean 10. 10 ; Colossiens 3. 23), et le résultat objectif d’une ac-
tion faite dans « la foi opérante par l’amour » (Galates 5. 6) Il nous faut le trouver (2Corinthiens 12. 10) 

 
Conclusion 
L’apôtre Paul disait à Timothée : « Afin qu’ils saisissent ce qui est vraiment la vie » (1Timothée 6. 19), 
et Moïse au peuple d’Israël : « Les choses cachées sont à Yahveh, notre Dieu, et les choses révélées sont à nous 
et à nos enfants, à toujours, afin que nous les pratiquions » (Deutéronome 29. 29) 

Le modèle de notre vie est Jésus-Christ. Plus nous le connaîtrons, plus nous serons transformés, plus nous serons 
bien dans notre peau. Cela vaut bien la peine d’y penser ! 

Action Réactions habituelles Capacités qui correspondent 
Témoigner J’ai du mal, ça ne sert à rien, je passe pour sec-

taire… 
Le comportement, la parole, le plai-
sir en nous 

Être pardonné Je souffre des taches dans ma vie ! Un juste regard sur soi 
Vivre libre J’ai beaucoup de prisons. Rien ne peut nous emprisonner 
Savoir être seul Je ne peux pas rester seul ! Marcher dans l’amour 
L’usage de la langue On peut arriver à la contrôler ? OUI, elle révèle mes pensées… 
Donner C’est ce qu’on dit, mais les autres en profitent ! Marcher dans l’amour est gratifiant 
Le retour de JC … Le hâter 
Souffrir Je le redoute Vivre la souffrance comme chrétien 
Agir C’est fatigant Nous le pouvons 

Le temps de la première création 
Nous sommes semés corruptibles, 
en déshonneur, en faiblesse, en at-
tendant la résurrection (1Corinthiens 

15. 45). C’est 
• Le temps de la vigilance 
• Les temps des adversaires 
• Le temps de la faiblesse 
• Le temps compté 
• Le temps de la justice en espé-

rance (2 Pierre 3. 13) 

• Le temps de la construction 
éternelle (1Corinthiens 3.12) 


